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La date limite d’impression nous oblige à rédiger ces lignes avant d’avoir vu 

les quelques films importants qui sortiront en décembre. Au moment de la 

parution de la revue, nous serons sans doute déjà comblés par The Adventures 
of Tintin de Steven Spielberg, My Week with Marilyn de Simon Curtis et Le 
Gamin au vélo de Jean-Pierre et Luc Dardenne. En attendant, nous sommes 

toutefois en mesure de proposer des pistes encourageantes quant aux valeurs 

sûres de l’année écoulée. Côté québécois, Le Vendeur de Sébastien Pilote est 

incontestablement le film le plus abouti de l'année, non seulement grâce à 

sa mise en scène minimaliste superbement magistrale, mais également pour 

le tour de force d’un Gilbert Sicotte en pleine possession de ses moyens. On 

se souviendra aussi du très attachant et humaniste Monsieur Lazhar du (très) 

talentueux Philippe Falardeau, de l’étrangement esthétique Café de Flore de 

Jean-Marc Vallée, du surréaliste et coloré Coteau rouge du toujours iconoclaste 

André Forcier et une surprise de taille, Laurentie de Mathieu Denis et Simon 

Lavoie, œuvre forte, cérébrale, soutenue par la présence vertigineuse d’un 

Emmanuel Schwartz phénoménal dans la radicalité de son personnage.

Côté international, The Descendants, le tout dernier film d’Alexander Payne, 

prouve qu’il est encore possible de concilier avec talent cinéma grand public 

et regard personnel. Dans la même lignée, mais dans une approche beaucoup 

plus minimaliste, Le Havre de Aki Kaurusmäki: de l’émotion à l’état pur, sans 

fioritures, à nu, intègre et radicale. Malgré la controverse cannoise, pensons aussi 

à Melancholia du contestataire enfant terrible Lars von Trier. Sans doute son film 

le plus achevé. Et bien entendu, nonobstant nos quelques légères réserves, la 

très sidérale et grandiose ode aux origines du monde et à l’humanité, The Tree 
of Life de Terrence Malick. Et puis The Artist, le meilleur film à ce jour de Michel 

Hazanavicius, non seulement un hommage émouvant au cinéma muet, mais 

également la découverte d’un immense talent, Jean Dujardin (meilleur acteur 

au dernier Festival de Cannes). La place nous manque pour dire tout le bien 

que nous pensons du voluptueusement clinique La peau que j’habite de Pedro 

Almodóvar, du puissant Pina de Wim Wenders, de l’ambivalent et sensuellement 

passionnant Shame de Steve McQueen, du sensoriel Poetry de Yun Jeong-hie, 

ainsi que de la déclaration d’amour à la liberté d’expression Ceci n’est pas un film
de Jafar Panahi et Mojtaba Mirtahmasb et la noble leçon de charité humaine des 

Neiges du Kilimandjaro de Robert Guédiguian.

Et en fin de parcours, quelques semaines avant la fin de l’année, une heureuse 

nouvelle: la réouverture de l’indispensable complexe Excentris, qui s’ajoute au 

Cinéma Beaubien, au Cinéma du Parc et à l’AMC, des salles qui continuent leur 

excellent travail en ce qui a trait au cinéma d’auteur.

Élie Castiel, 
Rédacteur en chef
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